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2e siècle : un dimanche de l’année est solennisé: celui qui est le plus proche de la date de la Pâque juive, afin de célébrer la Passion et la Résurrection de Jésus au jour anniversaire. C’est la Solennité de Pâques, la Fête des fêtes. Le centre en est la Veillée pascale, la nuit de Pâques.
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3e siècle : la fête de Pâques est prolongée durant 50 jours : c’est la Cinquantaine pascale, sans que le 50e jour soit déjà spécialement marqué. Peu à peu, Pâques se déploie sur 3 jours pour célébrer de façon plus différenciée la Passion et la Résurrection de Jésus: du vendredi au dimanche.
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4e siècle : On développe et organise la liturgie et la vie de l’Église: d’abord le Carême apparaît et se veut surtout comme le temps de préparation au Baptême: c’est le temps du catéchuménat, puis le  temps de pénitence des baptisé-e-s.
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Plus tard, on célèbre la Pentecôte, 50 jours après Pâques. Puis apparaît l’Ascension. 
[image: image7.png]KN

ASCENSION




[image: image8.png]W44
PENTECOTE



 Toujours au 4e S., Noël et le temps de Noël voient le jour, et l’Avent se développe peu à peu.
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A ces temps forts de l’année liturgique qui célèbrent le Mystère du Christ et notre Salut, il faut ajouter les Célébrations des Saints, en premier lieu celles des Martyrs, et celles de Marie, la mère de Jésus. 
À partir du 8e siècle, on développe le culte des saints non martyrs. Ils sont vivants en Dieu et ont vécu quelque chose du mystère de Jésus. Puis apparaît la fête de tous les saints. Toussaint. Et au 11e siècle, la fête de tous les fidèles défunts. Puis, à partir du Concile de Trente (1542), les fêtes de dévotion populaire se multiplient et encombrent l’année liturgique. 
3. La liturgie : ce qu’en dit Vatican II 
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Convoqué par Jean XXIII, le Concile débute en 1962. Il met en œuvre la réforme liturgique en s’appuyant sur 5 orientations fondamentales :
· La liturgie est l’exercice du sacerdoce du Christ qui prend avec Lui toute l’humanité pour l’offrir à son Père. 
· Elle est la source et le sommet de la vie chrétienne et ecclésiale;
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Elle demande une participation pleine, consciente, active, de tous les fidèles;

· Les actions liturgiques ne sont pas privées, mais des célébrations communautaires de l’Église tout entière;
· On fera place aux adaptations selon les cultures.

Quatre principes caractérisent cette réforme :
· La langue liturgique du peuple;

· La place centrale de la Parole de Dieu;

· La liturgie comme lieu catéchétique;

· Le chant comme expression de l’Église communion.
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· Certaines fêtes liturgiques sont plus populaires pour nos gens, parce qu’elles éveillent leurs sentiments profonds en rappelant leur enfance. Par exemple, Noël est très prisé tandis que Pâques demeure dans l’ombre. Le renouveau liturgique, suscité par Vatican II, n’a-t-il pas mis au premier plan la célébration du mystère de la mort et de la résurrection du Christ ? Tous les autres temps forts de l’année liturgique doivent donc être vécus en lien avec la fête de Pâques.  
· UNE ANNÉE LITURGIQUE AVEC UN ÉVANGÉLISTE. Le Concile a voulu accorder une place centrale à la Parole de Dieu dans toutes les célébrations liturgiques. D’où la suggestion de lire un Évangile tout au long d’une année liturgique. Il faut saisir cela comme une chance de proposer un chemin de croissance à nos communautés. Comme l’a souligné le Projet catéchétique diocésain, chacun des Évangiles se veut une catéchèse de formation à la vie chrétienne : Marc insiste sur l’essentiel de la foi qui est de vivre avec le Christ ressuscité. Matthieu conduit les baptisés à vivre leur foi au Christ à l’intérieur de la communauté chrétienne. Et Luc demande à la communauté de rayonner sa foi dans le milieu. 
· L’AUJOURD’HUI DE LA LITURGIE. Bien des baptisé-e-s voient dans les célébrations liturgiques un rappel du passé, un souvenir des principaux événements de la vie de Jésus. Ils ont plus de difficulté à saisir que, par le mystère célébré, Jésus agit aujourd’hui dans sa communauté et en chacune de nos vies. L’exemple le plus parlant est sans doute la fête de Noël. Celle-ci est vécue comme l’anniversaire de la naissance de Jésus, tout au plus une fête de famille ou un Noël pour enfants : poupon sur paille fraîche, bergers et moutons, mages et dromadaires - avec, pour les adultes, une larme au souvenir de leur propre enfance. Dans ce contexte largement répandu, que faut-il attendre alors et préparer ?
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Or la naissance de Jésus a, non seulement laissé des traces (sans elle il n’y aurait pas d’Église chrétienne), mais elle veut agir dans notre aujourd’hui. Pour la simple raison que la liturgie actualise Jésus pour nous, le fait entrer dans notre vie et dans notre temps, comme les disciples d’Emmaüs l’ont expérimenté au soir de Pâques.
En toute célébration, il nous faut permettre au Christ de naître davantage dans notre vie et dans notre communauté. Il faut réaliser la paix, la réconciliation dont la liturgie est pleine. Jésus transforme notre vie tout de suite ; et nous, après lui et avec lui, il nous faut transformer notre monde.  

· TOUTE LITURGIE ENVOIE EN MISSION.
Le livre des Actes des Apôtres décrit ainsi l'existence de la première communauté chrétienne: «Ils étaient assidus à l'enseignement des apôtres et à la communion fraternelle, à la fraction du pain et aux prières» (2, 42-47). Ainsi l'Eucharistie, au centre de la vie ecclésiale, avec la Parole et les prières, suscite la communion fraternelle et le partage, rend la communauté présente au monde et la fait rayonner du Christ.  C’est ainsi que Luc fait le lien entre toute liturgie et la mission confiée à l’assemblée célébrante.
Avec l’Avent
une nouvelle année liturgique commence !
1.  Regards sur l’année liturgique

· À ton avis, quelles fêtes liturgiques sont les plus importantes pour les gens de ta communauté ? Pourquoi ? Y a-t-il d’autres fêtes auxquelles ils tiennent beaucoup ?

· Et toi, quelles fêtes te rejoignent le plus ? Pourquoi ?

2. Un brin d’histoire de l’année liturgique
· À l’origine : la fête de la Pâque
Le centre de la foi chrétienne est le mystère pascal, c’est-à-dire la mort et la résurrection du Seigneur.  
1er siècle : après la Pentecôte, les premières communautés chrétiennes célèbrent la Résurrection du Seigneur, le “premier jour de la semaine”, le lendemain du sabbat. On conservera cette habitude de célébrer la résurrection de Jésus, le dimanche. 
L'année liturgique commence le 1er dimanche de l'Avent et se termine avec le dimanche du Christ Roi. Il y a 3 années liturgiques: A,B,C pendant lesquelles, le dimanche, on lit une grande partie de la Bible.





L'année A, on lit l'Évangile de Matthieu.


L'année B, on lit l'Évangile de Marc.


L'année C, on lit l'Évangile de saint Luc.





Pour bien commencer une nouvelle année liturgique, il sera important de s’approprier l’Évangile proposé comme un lieu catéchétique privilégié.





Cela nous suggère peut-être un recentrage de l’Avent et de Noël à vivre comme une étape vers Pâques.








L’année liturgique,


un chemin de croissance chrétienne





Ancrage catéchétique





Applications pastorales


Nos célébrations : aident-elles nos frères et soeurs à expérimenter la présence du Christ, à entrer dans la joie de Dieu ? Quoi faire pour qu’ils grandissent dans l’espérance chrétienne dans un monde marqué par l’injustice et la violence ? L’année liturgique peut-elle devenir un lieu de croissance dans la foi ?














Christ, aujourd’hui nous appelle (SM 176)





Christ aujourd’hui nous appelle,


   Christ aujourd’hui nous envoie !


   Vive le Seigneur qui nous aime,


   Dieu nous donne sa joie. (bis)





1. Ses chemins vous conduisent vers la vie.


Partez loin, l’aventure est infinie !


Vous serez ses témoins,


Vous qu’il nomme ses amis !





2. Ses chemins sont amour et vérité.


Le bon grain, Dieu lui-même l’a semé.


Vous serez ses témoins,


La parole va germer.





3. Ses chemins vous libèrent de la peur ;


Dieu soutient les disciples du Sauveur.


Vous serez ses témoins,


Sur les pas du Serviteur.


�4. Ses chemins sont ouverts sur l’avenir ;


par vos mains le bonheur pourra fleurir.


Vous serez ses témoins,


Dans un monde à rebâtir.





1





�HYPERLINK "http://www.icones-grecques.com/vierge_marie/vierge_marie.html"�� �














